
ELEMENTS DES THEATRES

gnoires jusqu’au dernier amphitheätre,

la pente des gradins doit &tre de plus en

 

Fig. 893. — Spectateurs de face et de cöte.

plus accentude dä mesure qu’on s’eleve;

l’epure en est facile & faire, mais si l’on
s’en rapporte & l’epure du plan vertical

median on sera trompe.

Supposons en effet (fig. 893) un trace

de deux gradins demi-circulaires : des

spectateurs S et T sont assis au premier

rang, des spectateurs S’ et I’ au deuxieme.
Si l’objet & voir, le point vers lequel

convergentles regards, &tait au centre O,

la position relative de S et de S’ serait la
m&me que celle de T et de T', et l’&pure

“ serait bonne partout. Mais par suite de

la forme en fer ä cheval, le point de
convergence des regards est bien plus loin
que le centre O, et des lors, tandis que
S-S’ est une normale ä la circonference,

T-T' est une oblique, et par consequent

T-T est plus long que S-S’. Les hauteurs
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